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»u« d'tttJace. 1U nourrissent sur des le trafic de» autobus et de» t r a m w a y » 
werles» M pVinif transformation rrrfalt. ! ait été normalement assuré . On s igna le 
«/•mmf t'aVspanfttc, 4rt iàit* im nn'diates, j cependanr deux t eu ta t ives de cortège 
H mir Ut pnv* eiimmr In r'nmmt *i i auss i tôt dispersées par la police, l 'une 
l'Angleterre Jr» ;,;,'(-, ,,;„„ lointain/*. I va** 1* rua Mogador, l 'autre, faubourg 
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*ns«<. toft en frltr,t»nt les tiarnilleHrt 
traneoix de rnlir. diinx leur trunde ma-
itritê. tourdt r.nr «J»pW< oV in- rrroht-
Kon tammuuitie, »«»« ne devons pat 
frrilir et rua axe Yrnntwtl rxt itabli 
4»n* In iih'f et at'nnt riailunre <f# 
tt.Ui Ut ;o»iv toit ,trc rtquixe det 
ÛnHtern'mtnts. li. . . 

A PARIS 

Paria, 1" mai. un ciel clair 
et 
ni l i . avec le» ern'ainrs de marchande» 
•le inunwt . oui offrent »nr tous l ( s trot- . 
« t i n pour vtiigl ».->n«. l e m s petit* l»ou- é trangers 
ou»:» Mirbe*. , ,aini irait une fête d é b o u r s do la Journée pour refu» do cir-

du Teniide. l 'no v ingta ine d'arraeta 
tlon» ont é té ttpatéaa sur cet d'aux 
point--. Trota agent* , frappée a coup» 
de mutrnquee par la» m a n i f e i t a n t » , 
oa t é té l é g è r e m e n t contus ionné*. 

L'entrée e t la «ortie du parapnaal des 
uni no*, atelier* e t chant i er s se aont 
effectuées dans le plus j r a n d ca lme aux 
heures habi tue l l es . 

Kn banl ieue, les mee t ings n'ont réuni 
•in'un pet i t nombre d'auditeur*, P lu -
sieurs réunions qui ava lent été a n n o n 
cées n'ont pu être tenues , f a u t e d'à»-
atttaatal 

Au total , 1 . 4 ( 4 par***»**, dont 07 
ont é té appréhendées au 

pfmttmp*, *'it -n'avait rie place en place, c u l " e t dé l i t s d ivers 
autour (Je faisceaux de f u s i ï . de* garde* ^ c r s 1 0 heure», uue t enta t ive de 
républicain» raMuéa mani fes tat ion s'est produite m e Vtf 

P l . i V de la RépuM^ue . autu'ii .1 i , ' " • " • « n «« •<"* '«notre» du »lège de la 
Bionnrrrnl central .Jes pelotons montent Fédération social is te et du Journal «Le 

tr.-i i-(i.• 'l'une façon fort apparente. 
C'est nu'il v a tout près, la Bourse du 
Travail, non M a , la maison fie la rue 
Grange-aux-l'clle-i. lieu île Tas*cmble-
tnrnt de» unitaire». 

On s in„ti»l!é mi-si un servie.» d'ordre 
plus important près «1rs chantiers de» 
P J U ' ell t l'ffiH-s du métro. 

L'éTtrkr itiun coloniale e-t gardé* par 
!» notice parisienne et les troupes de 
eou!"ur qui. a'-ttiollemrnt. ns-iircut le 
• e n i e e Je surveillance. 

A partir île !» heures, h-* chauffeurs 
de t»xi* sortent leurs v . . i l u n s . renon-
etnt ainsi à l'habituel chômage de Ja 
corporation. Beaucoup d'ouvrier* ont 
contré, car certain» chefs d'entreprise 
.-•nt décidé de faire le 1" mai leur inven
taire annuel. 

Un mart ia l à la Bourse du Travail 

A In Bourse du Travail, un certain 
nombre d<" travailleurs confédéré.» sont 
venu», ee matin, faire timbrer leur carte 
•le ehûma"P, puis ont a-«i*t<: dans la 
cr;:; 'U Ml'e à une réunion d 
rande et de protestation e n t r e la me 
race d,. diminution de^ salaires. 

1..1 »5anec s'est . l ' c u l é e dans le plus 
c iand câline et. à midi, la Bfajrse » e t ' 
teruu'v couiine lr« années précédentes. 

A m i l . , ii l i Préfecture de police, on 
ce aignaluit ait.'iin incident. 

Quelques drapeaux roufes 

L'n drapeau ronire qui avait été liis.-e 
su faife d'un îiotcau d'uno liime élec-
frifi'ie aérienne, à l'angle de la rue 
l:ér.-,n_---i- et de la rue de la Pa ix , à 
Cnatillon, a été retiré par les so ins du 
eommiesaire ,!e police de Montrouse . 
Deux autre» drapeaux ronces portant 
l'emblème du parti communiste : la 
faucil le et le marteau et. en lettres noi-
te», l'inscription : « V ive la Révolution. 
Adhérez an Parti . Manifestez le 1 " mai ; 

Vive le l'arti communiste » avaient été 
placés sur un immeuble en eonstrue-
t-on. boulerarrl Ttcrthier. non loin de la 
perte d'Astiiere». 

Te» deax drapeaux ont été retirés par 
on gardien de la paiv. __ 

Des actes de t a b o t a f e 
dans la banlieue parisienne 

D'autre part, au cour* de la nuit, 
des inconnus ont versé du ciment dans 
'•s Tiomhrcix aiguilla-Tts de lisrnes_ de 
r-amiravs de la rçj,*i,ei d'Aubervilliers 
«r de 1A1 Courneuve. Ces actes de sabo-
tasrt «ont restés sans -résultat. U n e en-
taê;<- est ouverte afin d'en trouver les 

Populaire ». il la suite du Jet de tract 
par les f enêtres . La police a du Inter
venir pour e m p ê c h e r un groupe do per
sonnes d 'envahir l ' immc.iole . 

JOURNÉE CALME EN PROVINCE 
l 'ar îs , 1 " mal . — A la fln de cet 

rrrés -mld l , l e s d é p ê c h e s parvenues au 
minis tère de l 'Intérieur d<-» différentes 
préfecture» conf irmaient le» prévis ions 
opt imis te s au su je t de la Journcc du 
1 " mal . Kn effet, ma lgré les dit Acui
tés économiques e t les grèves qui ont 
été s i g n a l é e s , c e s t e m p s dernier», sur 
d ivers points du territoire e t m a l g r é 
Oc.» t en ta t ives d 'exc i ta t ion d e s extré
miste» c o m m u n i â t e s , a u c u n Incident 
sér ieux n'étai t s i gna lé , il la fln d« la 
Journée et on n'en prévolt pas rour 
re soir. 

l i diminution du coflt de la vie est 
CLoore A Tenir. 

D'autre part, en A l l e m a g n e déclare-
••rl. on adTlt un etaOmage 'terrifie, on 

es t ima éga lement qn« la rédaction de* 
salaires serait suivie d'une baisse du 
cortt de la vie. LA, si la cont de la r i» 
a ba l t i é , c'est d a n s dea proportion» 
bien Intérieure» il la boisa* des sa la ires . 

M. Leba» e s t ima que, à B o u b n U , 
n o u s s o m m o s dans dea condit ion» ana
logues e t q u e l e s a r g u m e n t s présentés 
par le patronat , en faveur de la baisse 
des sa la ires n e t i e n n e n t pas . 11 en 
r.rrlra ou coeff lc lent du cont de la Tic 
qui a fa i t c e s t e m p s dernier» l 'objet 
de. pin*lenrs critique». Jf. Lebas répon
dit que c e s critique» s on t mat fondées . 
IJ« Commiss ion dépar tementa l e du 
coflt de la v ie dans le Xord, dit- i l , ne 
méri te p a s c e s cri t iques et il serait 
désirable que partout on travai l lât sur 
les m ê m e s b a s e s s . 

A l ' issue d « ce t te cérémonie, nn eor-
t'utc se forma et se rendit d e v a n t le 
m o n u m e n t Jules Gnesde. rno de la 
Gare, on M. Lobas déposa mie serbe . 

Un carter* cems»«ni*t* 
Vers 19 h. 30, un cortège communiste, 

fort de six cent vin«t personnes environ 

firent» points de la T U U , le* concert» et 
les exhibitions «ymnique» furent le» fa 
teum d'une bell* animation. 

A LANNOT 
Le 1*' mal a et* i i t é paisiblement v • 

dredi._ Des bons de viande avaient été Ui 
tubues la rallia aux personne» loacrK. 
au Bureau <W Bienfaisance. Des t t taanx 
furent remis vendredi m a t » aux enfants, 
de» écoles ruhllques et U toit, k 1» h., 1* 
Musique ilunieipal» a donn* on brlllsni 
concert, piaea Carnot. 

A LYS 
La fetc I'.U Travad «'est déroulée dan* 

le calme. Le matin avaient lieu des cou 
court d« pinsons et uh concours t la cara
bine. A 11 h. SO, la Municipalité a reen 
* 1« M»lri» les membres du parti «oci i . 
liste. Une course epebste a eu lieu k 19 h. 
et h» soir, un ceneert a art donné dan» k 
salle des fêtes, rue Jeanne-d'Arc, par 
1 Harmonie Municipale. 

A HEM 
La fête du 1 " mai a débuté vendredi, 

par une distribntion de viande aux vie!:-
larda et aux indigents inscrit» au Bur-v i 
île Biesfaisanre et df-gateaux aux entants 
des écoles. 1 ne Course cycliste a eu l>r. 
à !< h. 'M. Il .v avait, en outre, un con
cours de pis'coin, des Jeux divers d a i s 
les estaminets et une partie de coqs orga-

'- au profit du Bureau d« Bicnfaisaa-e, 
est part i de la Gare et, p a r la n i e | * " % j " " . e * x

n T f 0 snccè* eUex M. Pringuet, 
l ' ierre-Motte, la place de la Liberté, les 
rues du Collège, du Xouveau-Mondc, .1, 

A ROUBAIX 

Un communiqué 
de la Préfecture de police 

Paru , 1 " mai. — La Préfecture de 
police ejmmnnique la note suivante t _ 

'< M.il^i-é le- rifl.'ent» appel» au dé-
bauehsre et aux manifestation* d« TWt, 
bner* *u moyen de tract* et d'affiche» 
par le j iurn»! du parti communiste , la 
•i-iurnéa du 1 " mai. prâee aux mesures 
d'ordre prise» par la Préfecture de vo-
1 ee, - 'annonce comme devant conserver 
la phvsionnruie de« autre* iours de la 
aemaine. 

» C'est ainsi, notamment, que, u l M 
la — t i r é * on a pu constater que l'or
dre de crève lancé p.-ir le Syndicat uni
taire des chauffeurs de taxi n'avait po= 
été obktrvé. les voitures do place circu
lant de plus en-plus nomlireuses au fur 
»t à mesure que la mat inée s'avance. 
Kn outre. !e= autobus et. tramway* sont 
Krtifc comme d'habitude et l'on ne 
f : tn»le sur leur pareours miciin incident 
eârieux. 

,. I! en c-r de même pour les tentatives 
CH dékaneliasre autour des usines, qui 
ont été très rare*, et les établissemeuti 
qui ont ouvert leurs portes ont eu leur 
rersonnel au complet . » 

L'importance du i t iômage 

Par m i t e de la fermeture de cerlai-
PM u i iu t s . dont une seule occupe 17.000 
e : \ r i er» . le nombre des ouvrière qui 
l ' o o l p u repria le travail aujourd'hui 
a été de 48.315. A ce chiffre, i l faut 
s .outer 6.190 chômeurs volontaires, ce 
nui porte à 54.311 le» nombre des ou
vriers absents sur 1 1 8 . ? » ouvriers re
censé s. 

Dan» le bâtiment, qui comprend en 
t nips ordinaire 17.S13 ouvriers, on en 
rompt* 10.100 qui n'ont pas travail lé 
.<• matin, dont G.0O0 par suite de la 
fermeture de» chantiers. 

[tans le* produits chimique*, on 
compte 3.300 absents sur 7.600 ; dans, 
I ameubli ment 343 sur 1.731 : dana le» 
•iournaux et imprimeries, 3.500 sur 
t . ' . iHl: dans l'alimentation. 1.300 sur 
.'•1.381 ; dans l'habillement. 650 sur 
.'i..7st7 : don- la rkaoesure. 3.040 sur 

A la Société du jraz, le personnel est 
a J '••uwdet. Data* la matinée, aux u»ines 
de la ViUrtte. du L*ndy, du Cornilkm 
f du G"iidri.ii. des d é l e s t i o n s , se sont 
j .••—••itee> aux régisseur* et e u t remis 
i - . .li. i de revrn iication». Dans les au-
t:,-.- .•i>ri-o-»tiim». 1» travail i ? t normal. 

Une qu-.rxntaine d'arrestation* 

l n e q ra i i ta ine d'arrestations ont été 
"pe.-éer d i n s la matinée, pour «ppos i -
v o i s d'aTaViic», distribution de tract: 
ON i r -jV"iitic>i\. 

A i eou i - de la unit, le drapeau tri-
e. i.ire .nu ri -ne à la nj»nula"ture d u 
i i r i - . n Pan n . :» éié arraché, l u e cn-
ùuéte H ete ouverte. 

kililoi. M. Isenon. ju^'o d'instruction, 
a fait a n c r e r re matin M. Saint -Laux, 
teraiu iln iournal l ' . l ia i i t -6 'nrje . M.. 
Saint-Lan v. qui a été inculpé de provo-
IIHOII M la d,-'beis>aiice. a été envoyé 

l ici i iau.lez le muguet , qui n'a pas 
^ 5 ° P " ' j »on bouquet p o r t e - b o n h e u r ? » e t les 

boutonnières , l e s corsage» s 'ornent de 
'u gent i l l e f leurette s y m b o l i q u e ; c'est 
1« 1 " m a l e t . pour la c irconstance , 
Itoubalx a revêtu un v i s a ç e qui ne lui 
e s t fruére habituel . Peut -ê tre e s t - c e c e 
resplendissant pr in temps qui «e révèle 
enl lu pour l e plaisir de tous . Peut -ê tre 
e s t - ce auss i l 'absence de t r a m w a y s qui 
donne il nos rues ce t a spec t tranquil le . 
mal* H es t certa in qu'il y a quelque 
chose de c h a n g é e t que. aujourd'hui . 
Itoubalx n'est pas la v i l le du travai l . 

Kn tous cas , pour f ê t er préc i sément 
ce travail , l es Baj ibais iens s e son t ml* 
en frais , le» m o n u m e n t s e t b â t i m e n t s 
munic ipaux o n t é té pavoisé» a u x cou
leurs d e différents p a y s e t m a i n t e s 
m a n i f e s t a t i o n s e t réjov.issinnee* puCli-
qreg ont é té organi sées . 

La manifestation au cimetière 

C'est d'abord, a 10 h. 3 0 , le cortège 
d i s organlaatlona e é g é t l s t e s au c i m e 
tière, u n e cohorto d'un bon mil l ier de 
:>ersonnes, e t p r é c é d é e ' d e g y m n a s t e s 
et de la fanfare « La P a i x », l ' ea t 
rendue au m o n u m e n t aux v i c t ime* du 
u u v a l l . D e v a n t l e cénotaphe , M. Geor-
gea Dbondt , secréta ire de la Bourse 
du Trava i l e t du S y n d i c a t métal lur
gis te , prit la iparole. Il enregis tra quel-
nues amél iorat ions apportées A la loi 
sur l e* acc ident* d u travail e t II 
s 'étonna q u e l e s v i c t i m e s d u Travai l 
ne f u s s e n t p a s traitée» «ur le m ê m e 
r i ed que l e s v i c t i m e s de guerre e t 
autres . U s 'é leva contre le S é n a t qui, 
< 1 i t - II. depuis v ing t m o i s t i ent d a n s «es 
do****n l e projet de loi t e n d a n t a re
viser la légis lat ion sur l e s acc ident s dû 
t-avall . Il aff lrma ensu i te que ces acci 
dents ne font que s'accroître, puisque, 
l'an dernier, m a l g r é s e p t semaine» de 
grève , on enregis tra 1 3 . 3 2 7 déclara
t ions. 

Trois couronnes offertes par la 
T'.oiirse dn Travai l , la C. G. T. et le 
S y n d i c a t t ex t i l e furent déposées sur le 
t ronumeut . Après quoi, le cortèpe se 
disloqua. 

A la Mairie 

P e n d a n t <iue se déroulait cet te ma
ni fes tat ion , u n e cérémonie a v a i t l ieu A 
la Mairie. Le Conseil municipal remet -
t.-.it l es d ip lômes A IS S médai l l é s du 
Travai l . M. Lebas . présidait , entouré 
de se s adjoints et d'un grand nombre 
de consei l lers . 

M. le Maire de Houbaix prononça 
une al locntion d a n s laquelle il fél icita 
les médail lé», héros du c h a m p de ba
tai l le qu'est le travail quotidien. Après 
quoi, on passa A la remise des di
plômes . 

A 11' h. 13 , dans la sa l le des réu
nion», n n e autre mani fe s ta t ion se dé
roula. C'était, c e t t e fo ls , la réception 
par la munic ipa l i té d e s c o m m i s s i o n s 
de» s y n d i c a t s adhérents 4 la C .O.T . 
C'est M. Georges Dbondt qui remit le 
cahier habituel des revendicat ions . 

M. Dhoadt expose le* revendication» 

! * r f . ' f - j t î ' r s n r - x m o u k t e a échoué 
I ' I I . . - . I" uu-L — La m lulfestatioii 

i, m •>•(• as» ici- j n a i l i boulevards. 
i m BM * i»1 l i in j l l »M communiâtes a 
coji ipié.cuo'ui éelmué. Lu militer de 
n i i i . t su i s l e n n s Individuel lement et 
pour u plii|M.irt de lu banlieue, ont 
,.;.. u |.••. ,:>•• I.'- par le >erc|ee d'ordre 
„ u . et » n,.-oi:e •ln'Ua H-utalent de 

m re i.- - la plan- de la Iti'pu-

)•! . 
,e n i un .„e;ii ne « eel [iioduit «ur 

i n e l i I. ne dr« boulevard-. A.aueun impose d'une part, une réduction d « * 
- * u . e . i . u l a t i o n u a été interrom-1 salaire* *t t ra i t ements e t . d'autr» part 
rilrt. a en •<•» le nombre de* taxi* * P j une diminut ion duj?o0t de la^vie. Or. al 
»•. Bjoiot triplé dopuis le mat in et que 

C'est d'abord une d e m a n d e de va-
e e n c e s payées . Pnls , pour remédier A 
la cr ise de c h ô m a g e , réduire la journée 
A 7 heures de travai l ou la s e m a i n e de 
4 0 heures , s a n s toucher, bien entendu, 
au taux actue l d e s salaires . Car. si 
l'on veuf, dlt-11 que l'ouvrier conserve 
sa puissance d'achat, 11 ne faut pas 
diminuer son tra i tement , «an» quoi la 
»ii«rsest!on serait Inopérante. 

M. Dbondt porta au»»! se s revendi
cat ions sur la lot sur l e s Assurance» 
sociales . T! e s t i m a qu'une refonte de 
rette loi n'est p a s nécessaire . « I l ne 
t i n t pas trop bousculer l 'appareil . 
Tous le» rouage* ne sont pns mau
vais ». Il parla des obs tac les que l'on 
a posé sur la route de la loi et dont a 
trlnaapM le bons s ens populaire, 

X . Dbondt d e m a n d a é g a l e m e n t que 
le plafond de» salaire» soit porté de' 
1« .000 A îô.OOO fr.. e t qne le» a s s u -
ictt ls a y a n t de» parents A lenr charge 
bénéficient des »a*eoiir» pour charge» 
.le famil le . Il demanda nu«»l qne l'on 
n c l é m e n t e le tarif des consultat ion» et 
•'.e< frai» pharmaceut ique». Pour ter
miner. Il souhaita que l 'Inauguration 
«!«• la Bourse du Travail puisse se faire 
l'an prochain. 

La rdpiaali de M. L*ba» 
M. I-ebas se di t heureux de recevoir 

les dé légués et les assura que leur* 
revendicat ion* seront portée» au Gou
vernement . En c e qui concerne la 
lii.nrse du Travai l , Il donna lu certi
tude que, l 'an prochain, e l le sera Inau
gurée oat tout an moins en é t a t d'aohè-
vement . Puis il e n arriva t la quest ion 
d e s sa la i res : 

« Pour résoudre la crise actuel le . 
Milrma-t- i l . Il e s t faux de dira que 
l'on lient recourir t une réduction de 
salaire ». M. I.ebu» eit 
C'a**, d'abord l'jtalie on lu dictature 

l'Ouimelet et do la Vigne, arriva, bou
levard de Strasbourg, à la Prolétarienne 
où, selon la coutume, se t int un mee
t ing. Tout se passa dans le calme le 
1,1ns complet et le service d'ordre, supé
rieurement organisé d'ailleurs, n'eut à 
intervenir en aucune façon. 

A noter cependant que, an cours de 
la nuit d e jeudi à. vendredi, des uni
taires avaient accroché aux fils de 
trolley du tramvay des banderoles 
toujros, illustrées de la fauci l le et du 
marteau et portant , en lansues fran
çaise et hongroise, les mot-s suivants : 
« Réal isons le front unique dnns la 
latte ! ». Ce» banderoles avaient été 
accrochées A l'angle des rues d'Almn et 
Henri-Carrette. W a t t et Kpeule. Grand-
t'hemin et Alouette , et p lace Chevreul. 

D'autro part , selon un ordre jrénéral 
pour toute la France , les exemplaires dn 
.iournal communiste l'Avant-Garde ont 
«té saisis . Ce .iournal contenait des 
provocations de militaires à la dés-
cbeissance. 

Co furent là les seuls incidents de 
(c i te journée. 

Le* réjouissances 

A coté des manifestat ions politiques. 
on avait organisé des réjouiaaane** oui 
obtinrent un certain succès. S ignalent 
le concert que donna la Grande-Harmo
nie, ù midi, Grand'Plaee, devant on 
pubilo trop restreint et à 19 heures, 
au même endroit , te concert par la 
C'oneordia-Hannonie. 
^ D e plus, un peu partout, place du 
Travail , p lace Carnot. pince de la 
N'ation, Edouard-Roussel , ete les 
Ut*» gymnique*, sport ives et même 
aérostatique att irèrent un nombreux 
publie. N'oublions pas le banquet offert 
par la Municipal i té aux veillniils des 
hospices, banquet qui fut empreint de 
la joie la p lus communieative. 

E n résumé, 1 " mai sans incidents, 
ce qui , r u les événements en cours, dé
routa les p lus optimistes qui voyaient 
dans cette journée des, événements 
irrare* se dérouler. 

A CROIX 
La^ fête du 1 " mai est devenue plato! 

une journée de distractions, qu'un1 oeea-
tion A maniffs'at'mns. 

A 10 Ju un cortège se forma rue l len,;-
Carrett* e t parcourut le» principales rues 
Jle la commune, »auf celle» du quartier de 
la Place. Le» ••peurs-pompier» ouvraient 
la marche; puis venaient dans l'ordre; 
l'Harmonie Municipale. !n AIusticipalM 
»uiv«; du groupe et des J.unvMCs seein-
listej avec drapeau roure -?-- au total 
i'1 membres — -; la seelion féminine et 
une délégation des Amicales laïques avec 
drapeau bleu; la « Carpe d'Or», kl fan
fare d* trompettes « La Itennisisanee »: la 
zymnnMique « La Patriote », l'Union Cho
rale, l'Harmonie Sîutuelle. Le cortège 
passa dans des rues presque dés ir ie- . 
Arrivé à l'Hôtel de Ville, le» sociétés dé
filèrent devant la Municipal;;,'', puis l.i 
'i Fanfare Ouvrier» » exécuta un hymne 
révolutionnaire. M, .jeijneur, maire, prît 
la parole. 

A i l h. 30. dans La K I ! > îles mariage*. 
k l'Hôtel de Ville, eut lira la remis* des 
médailles du travail. M. Seiïneur. maire, 
présidait, entouré de plusieur» eonsetHVra 
municipaux, leur boutoani>re ornée d'un 
énorme oeillet route. Apre» quelques mots 
de remerciements. M. Seigneur épingla la 
médaille sur La poitrine de dix-si pt vété
rans du travi.il. Deux d'entre eux reçu
rent la médaille d'or et les autres la iné-
laille d'argent. 

M Coutsier, au nom des médaillés, re
mercia La Municipalité du bon «eousnl fait 
aux médaillé» du Travail. Une coupe ib 
Champagne termina cette cérémonie. 

Le reste de la journée fut consacré h 
Aivers concert», matches rie f<» tball et 
fêtes de gymnastique qui obtinrent le plus 
rrand auccès. 

A WASQUEHAL 
A Wasquelial, ta fête du travail »>•: 

passé» dan» le plus grand calme. A cette 
occasion. l'Administration municipale srait 
fait diatrlbuer dès la veille, des gateaui et 
in chocolat aux enfaaja des écoles. 

Les vieillard», infirme» et incurable» ont 
participé à une distribution exticordinaire 
:1e paiu et viande. Un hecto do tabac a été 
remis à chacun des vieillards-homme». I^es 
aastatéa du Bureau de bienfaisance ont 
reçu à domicile de» bosui de pain. 

I-c même jour ù 9 h. 30 a eu lieu à la 
«aile des fêtes de la Mairie, la cérémonie 
•>fficieKe de remise de décoration», diplô
mes, médaille* par M. Henri Détailleur. 
député-maire,, entouré de.» - e m b r e s de kl 
municipalité. Six vétérans ont reçu U mé
daille d'or et cinquante la médaille d'ar-
jent du travail. 

En outre, M. Le Maire remit un diplôme 
de chevalier du Mérite Agricole, six di
plôme» d» la Mutualité, un diplôme d'of-
hV!*r d'Institution publique et dix-n«if 
iiplôme» de médaille du Travail. 

Ha remettant le« distinction» à elia'ini 
Jes bénéficiaires. M. DéinilVur. tlépuié. 
^it im nmi aimab'e our chacun des nou
veaux médaillé* auxquels il présenta sr-
plus vives félicitations nu n ri de l'Admi
nistration municipale. 

Durant toute In matinée, des jeux popu
laires se sont déroulé» dans le» divers 
piartiers de la ( n a n t i t . 

Dans l<i s.iirce la tête >>-i c-lôturé- par 
•in grand bal public donné sur la Mae* 
les Hoir» par u«i gronp* de mn»'eien» de 
la . Jeune France ». 

A WATTRELOS 

s-Baudet. 

A FLERS 
les 

Comioe chaque année, un cortège a par-
eouru hier les différentes rurs île AVat-
'relos. Venant du Orétinier par lea rues 
de Toureoin» et Pirrre-f'atteau. il déboii-
eha sur la Place vers 11 h. l ô et défila 
aérant l'AdminUt-ration munieipale ma»»ée 
sur le perron «V l l l o t c l de Ville. Sur Je 
kiosque de ta Urand'l'lacc, devant le» per
sonnes rassemblées, et après un mot de 
remerciement de M. Lainarcque. M. Dç-
brabandère. adjoint au make de Roiibaix 
prit la parole. 

Tl fut procédé ensuite à ta Mairie, au 
tirage au aort des prime» ent ie le» socié
té» avant participé au cortège. Elle» ont 
Mé *»gné»« par le» société» suivante»; 
»») fr.. Wroupe socialiste « I.'Ks».,r Itonir» 

le» exenivle». *• CréftaU» • ! 130 fr.. U Musique nr.in-
eipalt; 100 fr.. l e . Rntanl. d* ta I.Tre; 
T.'.fr.. Section de» Poilus d'Orient; H fr.. 
I.» Patriote; 23 fr., La P.ensi**«nce elio-

' » ' * • i , • u . 
Dan» l'»p»*»-midl U eour»e véloeipMi-

les salaire* ont bel et Wen é té réduits, nue fut »ulvi* p»r le» anutenrs »t en dif-

. . . tres Communes, le 
beau temps lit «orlir les habitant» de ciien 
c u \ : mai* ce fut «urtout la promenade k 
la canipngne qui eut leur» préférences. 

A U h., deux cortège» parcoururent les 
artère» du Bourg et du Breticq. 

D.ver» concerts furent donné» par ta 
Fanfare et la Clique acolalre. 

A 10 h. 30 eurent lieu, place D e c a t 
et place de la Liberté, les tirage» au *art 
de prime» en argent pour le» élève» du» 
école» publique» ««vilement. 

Dan» l*« autrti eommnnet du •**•*» 
de Lssnoy, il y eut quelque» réJou!»»«nc*i. 
populaire». D'allleur» dan» la campagne, 
le 1 " mai est eon»aeré aux travaux du 
jardin ou k la promenade. 

A Leer». un banquet réunit nne partie 
des employés des tramways. 

.*. 
A TOURCOING 

Favorisée par un t e m p s dél ic ieux, 
la f é t c du P r e m i e r Mal a'est déroulée 
dans les condi t ions les plus parfai tes , 
et si les promeneurs furent peu n o m -
trenx , du moins , les d iverses f e s t iv i t é s 
de la Journée otit connu un vif succès . 

A 10 h. a v a i t l ieu, dans Je hall de 
l l l ô t e l de Ville, la remise des mé
dail les d'honneur des employés com
munaux, de l'Octroi, de la Pol ice muni 
cipale, des ac te* de courage e t de 
dévouement , de la reconna i s sante , de 
l e d u c a t i o u physique, de la prévoyance 
sociale , de la mutnulité , 8 1 8 médai l les 
d'argent du_ travai l ; M médai l les de 
lernie l l e t deux rappels de médai l le 
de vermeil , a u x décorés de l 'année. 

Cet te cérémonie éta i t présidée par 
M. l u g h c l s , maire de Tourcoing, «n-
t i u r é des m e m b r e s de l 'Administrat ion 
ci du Conseil municipal, et eu présence 
de M. Thannc . consul de l i c lg ique; 
MAI. Maréchal . conse i l l er -général ; 
Tharel . consei l ler d 'arrondissement; 
des che f s de serv ice de la Mairie et 
d u n e très nombreuse a s s i s tance , qui 
avai t pris place dans le hall et les 
galer ies . 

(ni remarquait, les Cotumi»sions des 
Soc ié tés des médail lés et des médaillés-
c'.u Travai l , a v e c leur drapeau. 

Apre* l 'exécution de la « Marseil
laise- » nnr l 'Harmonie du Flocon, M. 
In.'hels . maire fél icita les médai l l é s *£ 
fi' l 'éloge des travai l leurs et rappelle 
eo qne la Ville et le l ' ays ont fait pour 
les protéser e t assurer la sécurité dé 
leurs vieux jours. 

11 fut ensui te procède à la remise ; 
des d ip lômes e t Ins ignes , tandis que ! 
l 'Harmonie du Flocon e x é c u t a un pro- j 
g r a m m e so igné . A l ' issue de la céré
monie , un vin d'honneur fut offert t 
tous les nouveaux médai l l és . 

De H h. .10 il 12 h. 80 . l 'Harmonie j 
Municipale, sous la direction de M. 
I ueleu Xlverd donna, au Square de | 
1 Héitel-de-Ville un très joli concert i 
particul ièrement apprécié par toute ; 

l ' ins i s tance . 
A l ô h., satlc du Gyaaaaae, une 

séance de Mnslc-Hal l intéressa beau
coup l'auditoire qui rempl issa i t le 
vas te hall de la rue de Onnd. 

Kn outre, d a n s les différents quar
tiers de la ville eurent lieu des distrac-
t'ons v a r i é e s ; 

Au Brun-Pa in , de S h. A 13 h., une 
l raderie, puis , Vaprès-mldJ, un concert 
populaire. A la Croix-Rouge, â la M.ir-
lièrc. à la Malsence . au Piu-de- la-
Guerre, e t c . . ee fut partout la gaieté , 
g i â c e A l'Initiative des Comités de 
qrartler». 

De 10 h. A 18 h., au B lanc -Seau , une 
c i u r s e cyc l i s t e organisée par le Vélo-
Club Tourquennols ret int toute la po
pulation. 

La journée fut clôturée par un feu 
iTartiticc place du Calvaire. 

A la C.G.T. 
L'a cortège d'envirou 400 î iersounes 

j,'est rendu A 0 h. 30 nu c imet ière prin
cipal en partant de la Bourse rue de 
Cuisues . par le* rue» Haute , du Chêne-
Houpline et de Garni. A u m o n u m e n t 
aux v ic t imes du travail l es revendica
t ions de la C. G. T. ont é té exposées 
par M. l 'acquêt , secrétaire de la 
r.eurso. Syndicat dn h. l t lment. Le S y n . 
dîeat du roulace a v e c M. Demoor, et 
l« Syndicat des e m p l o y é s e t ouvriers 
r. unlc lnanx a v e c M. Caste laln. se «ont 
r« r.dus sur les t o m b e s des adhérents 
décèdes. 

La mani fes ta t ion s'est terminée il 
U h., s a n s incident . 

A la C.G.T.U. 
Environ 1 - 0 personnes ass i s ta ient , 

,i l«l h., au cortège qui s 'est formé A 
lr. Maisou des S y n d i c a t s unitaire» rue 
Houchard, ô.'l et a parcouru les rues 
I ouebard. des Girondins . Menin , du 
( .rlvalre, des Poutralns , Nat ionale , St -
./.•equos, rtrand'Plnce. n ies de l 'Hôtel-
do-VUle. de lu Pa ix , de l 'Industrie . 
I oudorect . Pasteur , de la Malsence . 
Anlier. de (>»nd. Féne lon e t rue Hou-
c'.iard. Au s iôce ont-^rl» In îwtrole MM. 
Manrice I /efebvre, « r e n i e r , Marceau 
Delobel le et Knocltaert . T*j m a n i f e s t a 
t ion était t erminée J 1 1 h. "0 . s a n s 
Incident. 

A HALLUIN 
Contrairement ans années précédente», 

la Municipalité communiste «« désinté-
rc»«a de la célébration du 1 " mai. 

En effet, aucune réjouissance n'avait 
été organisée et ta *»uie démooartrstiou 
de l'»dmini»tration municipale fut la déco
ration de ta façade de ta Mairie k l'aide 
de drapeaux rouge». 

En ville, quelque» drapeaux rouges seu
lement. 

Pnns l'après-midi, un eortèxe cc-topo»* 
de M l personnes s parcouru les rue» d» 
la ville et cette manifestation « e s t et* 
turée par une eau»erie donné» dan» la 
«allé d* débit de la Maison du Peuple, par 
M. Emile Eostoeo et F«rnand Grenier 

F.n »n-mme, jnnrn»« parfaitement tert.t. 

A R0NCQ 
Comme le» années précédentes, l'ad.uii-

al»tration municipale républicaine il,-
Roneq avait organisé un certain nomlir» 
de dlv«rtis«ementi. 

D'abord, les enfiats de» reulc», saaa 
exception, ont bénéficié d'une dittrlbutioa 
<le gl teaax. De leur coté, le» pensionnai'', s 
de l'Hospice ont également reçu des 
gâteaux, auxquels ont été ajoutés, vin. 
tabac k fumer *t à prêter. A leur rena» 
de midi. Us furent gratinés d'un ateru 
spécial. 

Aux sociétés colomboptnles. des con-
cour», doté* chacun de 100 fr. de prix 
en espèces, ont été offerts et le» « ,>;>>-
sonneux » recurent pour leur groupement 
une prime de même importance. 

Dans l'apras-midi, au Petit-Koutwix. n 
eu li»u une course cycliste qui fut trê* 
animée. 

Au Blanc-Four, en divers estam'ncis. 
ont en lieu des jeux populaire». Enfin les 
société» de musique de la commune on*. 
effectué une «ortie, cependant qne les 
»oeiété» rie gymnastique »* livraient A 
des démonstrations place de la Gare et 
place .leau-Jaurés. 

I le leur eôté, ponr ne pas manquer k la 
tradition, le» communiste» ont manife*"' 
an cours de U matinée. A 10 h.. Us se 
«ont groupés au quartier de la Gare et 
au nombre de lôO à peine, précédés d'uac 
musique, ils ont parcouru le» m e t du 
centre de la commune. 

A LINSEU.ES 
La céléliralion du 1 " mai s'est simple. 

ment traduite, A Linselles, par le chô
mage complet de toute* le» u»in»«. Le» 
ouvriers ont profité de ce chômage et 
•urtout du temp» magnifique, pour ache
ver leurs travaux de jardinage. Ce ne fut 
certes pa« pour eux une journée perdue. 

A B0USBECQUE 
A l'occasion du 1*' mai. une »<",!« 

usine, la filature Leurent, qui occupe nu 
personnel en majeure partie étranger, a 
chômé. Dan» les autres étsbllsiements 
iadustrlels, le personne! était au complet. 

A B0NDUES 
Dan» cette commune, le 1" mai sera;t 

pa««é inaperçu si les nombreux Rendu».» 
occupés dan» le» u»lne» de Teurco'nt 
8'ar»ietit chômé ee jour-là. 11 n'y eut 
«untne manifestation. 

* 
A LILLE 

Favorisé par le liean temp». le cortège 
eégétiate et «octaliste fut assez important. 
U quitta la Bourse du T/r*r»il ver» 10 h. 
et s» dirigea sans incident Jusque la Mai
rie. Kn tête, on remarquait JIM. Balengra, 
député-maire: Rracke. député: Lloehtn. 
«ecrétaire de la Fédération du Livre, délé
gué par la C.O.T.; le» adjoints et con
seillers municipaux. 

Dans le grand hall de I» Mairie, .M. 
Salenaro rappelle que le 1" mai e«t an 
jour de combat et proclame la nécessite 
pour le» socialistes d* se préparer afin 
de remporter de nouveaïx succès aux él-c-
tions de 10.12. 

M. Bracke, candidat du parti socialiste 
à k préMdeact de l a République 

Apre» que M. Lioohoo eut retracé le 
programme de la C.G.T., M. Salengro 
»nnone« que le groupe parlementaire 
•ocialUie propo»era I» candidature de M. 
Hrarke aux élections pour ia mcces«ior, 
de M. Doumergue. 

SI. Bracke remercie l'assistance de 
r»ceueil enthnu«ia»re qu'elle a fait k 
l'annonce de ce projet Après «voir rap
pel* qu'on allait commémorer le cinquan
tenaire de l'école laïque, il se déclare pour 
l'union entre le» travailleurs et contre :a 
diminution de» salaires. 

U a meeting communiste 
Kn petit niiubrr. le» communiste» sM' 

le leur côté tenu leur meeting salle du | 
Conservatoire, où ils étaient arrivé» en 
cortège, parti de la rue du Slolinel. MM. I 
Marie-I.ouis Vanackère. de Paris, Legoff. 
Delcttre et Testez ont vitupéré le» tocia-
listes et protesté contre les diminuti»-): ' 
rie salaires. 

A ARMENT1ÈRES 
Calas* a'jso'.u. Dans le textile on algaslc j 

quarante absences, parmi lesquelles ;.n'rr 
tiennent un certain nombre d'euvriers 
venant de Lllie. 

Toute» les usines traraUlent donc au I 
complet. 

A VALENCIENNES 
A V'aleneiennes. I» matinée fut tu«»j | 

très calme. On comptait 050 chômeurs m r ; 
1.-400 ouvrier» que compte la ville. | 

Le cortège communiste habituel, don 
le» effectif» dimiinent chaque année, t r v 
v ' r . y . ' '* '" '* du eentr» pour se rendre 
A 1 Hippodrome, où eut lieu un meeting. 

A A R R A S 

Le drapeau ronge Uni au i s m m e t 
de la catbédraJe 

Un drapeau rouge pertant l'inacripti-i : 
C.G.T.C, avec la faucille et le marteso, 
a été hissé pendant la nuit su »omm»t n> 
la cathédrale d'Arra» en reconstruction. 
Cet emblème a été enievé par le commit 
«aire de police. 

DES DÉSORDRES SANGLANTS 
A BARCELONE 

DES EPICERIES SONT MISES A SAC 
PAR DES CHOMEURS 

Barcelone. 1 " mai. — Parmi les cl»û-
trieurs qui. depuis quelque» jour» se 
groupent devant le palais do la Généra
lité, résmait aujourd'hui une pet i te ner
vosité qui a été mise à proht p a r un 
orateur improvisé, qui conseilla aux 
chômeurs de donner l'assaut au com
merce de vivres avant de succomber à 
la misère. 

Ce conseil fut mis en pratique par 

devant les Assises de Dtta, 
et sont condamnes 

à 2.000 francs d'amende 

d. (roi* cents ô.udiai,;= tociaIi»te«- ' • 1 ' J _». » 
nationalistes a poussJ des vivat* en l l 1 C U l P € S ÛÇ COUDS n l O r t e i S . 
l'honneur de Hit ler et a entonné je I , _ . 
l/eulteliland uber «Iles. Mépundant à i flp< P o l t i l l i l i s / • « t m a a r a i — a i i t r 
l e t te provocation, un certain nombre d. | U C S ' 
saoialieto* ont escaladé la grille de 1» 
cour de l'Université et se sont préci
pitée sur le* étudiant* hitlériens. Une 
baearre en est résultée. 

I * pol ice est intervenue aussitôt et a 
fuit évacuer Ja eonr et lea rue* avoisi-
nantes de l'Université. Un socialiste et 
un socialiste-nationaliste ont été arrêtés. 

Peu après, à la stupéfaction de tout 
e monde, on a remarqué que le drapeau 

de* Soviets (luttait sur le bâtiment de 
l'Lniversité. Des étudiants, secompa-
ET.é* d'un gardien, sont montés sur le 
toit et ont amené le drapeau qui a été 
mis en pièces devant Jn foule. 

On suppose que, pendant la bagarre, 
r n étudiant communiste profitant du 
désarroi général a hi«sé l'emblème 
soviétique. 

Le 18 octobre dertvter. o s e arène n> 
violences srave» mettait n ésaoi le coron 
u> la Clochette, k Douai. d*nrdaaalre a**ei 
calme. Ce coron e»t habité par «Va *>i 
neur» polonais occupé» s la foeee Gayan' 
toute proche. 

I.cs membres (le plusieurs famille* enn» 
mies »c prirent soudain de querelle et. 
dame la bataille, l'une de» belligérant»! 
reçut force coups qui Ut mirent en plteui 
e u t . On dut la transporter k I'H0t»l-Die'i 
de DounI on eH» décéda trois jours plu» 
tard des suites de coups ocensionr.é» a 1» 
tête par nn balai. 

L'enquèle, menée par la police de Douai 
fut difficile, en raison de-i réticeiie»» 
apporté.» par le» lacalpés et île k» m«n 
vaien foi dont il* firent preuve. 

Cependant 1* Parquet Inculpa Hélène 
Pilniak. épouse Krajctvski, Egée de 19«ns; 
WladMa» Krajesrskt «iré de 23 an*; Her 
man Pilniak. Agé de 2.'i on«; Adam Pilniak 
axé de 4H an», et Amalya Karliec, epoui-» 
du précédant, ggée de 44 ans, sut qu 
pèsent !»•» plu» grave» eoupcof.». 

A l'audéî nue. )»•» accuse.» cherchent » 
se d;»cuJ-|ier; Ua »nccil«ent mutueUessen: 
ou Invectivent contre les .énioms. sent 
qu'aucun ne sf reennnaisee eoupab"' 
d'avoir frappé la victime. 

L'audition tles témoin». f»»jid»eui..-
n'apporte pus plu» de lumière aux débat, 
que kt présence d'un interprète rend i n m 
minable». 

H* Delaootte.au nom du père 4» la vie 
un groupe de jeunes gens qui, sans i time. partie civile au procès, s'associe as 
adopter une attrtude de violence, se ren- ministère puWio pour demander la e«n'-
dirent sur un marché proche des bou- ' damnation do tous le» accusés, 
levanis et firent irruption dans quelques I M- D«<lot. svoost aénérsl. tequiert de» 
établissements de comestibles situés à K Î S 3 v a r i : l n t rl" ! e m P r i R o n o « n i ™ t » *• 
K t endroit et avant que leurs proprié- ! f M - ' ï e u ^ . v . fhale„,pln et - f H " 
tutres puissent intervenir, les tnanifes- , ,)„ barreau de Douai, plaident riequitt». 
tants s emparèrent de victuailles de nient. 
toutes »ortes. mais sans occasionner au-1 Le jury, admettant le léi.-er doute qui 
enn déjrnt. : pèse sur la responsabilité respective Àt 

Alertée, la police procéda à l'arresla-
tion de neuf dos Bataillants. 

Tous ne sont, pas originaires de Cata-
l,»?ne. ce qui démontre que le chômaffe 
est causé en grande partie par l'émi-
CTation d'ouvriers venus du re»te de 
l 'Espagne k Barcelone, à l'occasion de 
l'exposition. 

Quoique ces incidents n'ont pas une 
grande portée matérielle, on ne peut 
nier qu'ils aient une petite action mo
rale. 

{.c gouverneur civil a dit à leur 
sujet que le problème du chémape es; 
ftrnitement lié au problème agraire. 
lequel avait été jusqu'ici entièrement 
mis de eôté par le régime monarchique 
U sera abordé d'urgence par la Répu
blique, suivant les règles dictées p a r 
k droit moderne et. par l'intérêt social. 

Il a ajouté qu'il est évident que par
mi nés groupes de chômeurs qui ont ma
nifesté ces jours derniers les éléments 
malsain-i et les perturbateurs abondent, 
contre lesquels il est décidé à a î i r sévè
rement. 

Il est décidé également à mettre une 
fin immédiate aux excès qui ont déjà 
été provoqué» p«r ces éléments. 

UN A G E N T DE POLICE TUE, 
D O U Z E CIVILS BLESSES 

Barcelone. \" mai . — A l'Issue du 
inet-ting syndica l i s te qui a eu l ieu, c e 
mat in , une mani fe s ta t ion , comprenant 
t to is d quatre mi l le personne: 

accusé», prononce l'acquittement de ces 
derniers que la Cour condamne cependant 
i\ payer à la partie civile u*-« aoynnie de 
2.0(10 fr. à titre de dommagea-interéta. 

Furieux d'être éconduit 
un Polonais blesse grièvement 

une de ses compatriotes 
à Somain 

Nous a v o n s relaté br i èvement hier 
le drame au couteau qui s 'éta i t déroulé 
au cours de la nuit de mercredi t Jeudi. 
;i Somain . nu domici le d e * époux 
Ciok-osz, coron de la fabrique, a l lée E. 
X* 1. Voici dans quelles c i rconstances 
il s'est, produit : 

Il y n peu de teni | is . Cïékooz, 3 0 ans . 
mineur, é ta i t veuu A S o m a i n a v e c sa 
f e m m e et .-es deux garçon» a s é s . ro»-
i>ectlvement de I.'l et 12 ans . 

Lorsqu'ils ha dtalcnt précédemment 
Courrières. Ils j - , :.:,;-r eu un pension
naire, Joseph flaklel. 2 1 ans . qui. con
d a m n é ù huit jours do prison, fut 
expulsé de France. 

Or, mardi , vers 2:1 h . H a k i e i revint 
( l iez ses anc iens logeurs et l'ou »• mit 

boire, u n recommença , mercredi 
e s t i aveo un autre compatr iote . Mal», vers 

ci.ri.-ée vers le Palais de la ( iénéral i té , n n e heure du mat in , le m é n a g e Clékosx 
pour communiquer aux autori tés les 
conclusions du m a n i f e s t e du 1 " mui . 

l 'ne délégat ion e s t entrée dans W 
Paiala, mais pendant ce t e m p s , do 
grave* désordres s e *out produits' sur 
la place de la République, anc ienne
m e n t place de Catalogne, où se trouve 
le Pala is de la Généralité . U n e foule 
très dense é ta i t m a s s é e sur la place, 
at tendant le retour de la dé légat ion. 

Soudain, plusieurs coups de feu ont 
c laqué, produisant une panique dans 
la fou le ; puis ces coups de feu sont 
l 'evenus plus nombreux e t l'on évnluo 
A quatre cent s le nombre îles détona
t ions entendues . 

voulut en finir et a l ler .«e coucher. 
Ilakiel . c o m m e s'il é ta i t cher. lui. 

s'r opposa et. dans la d i scuss ioa . ftorta 
uu coup de couteau A Clékosz, qui fut 
blessé à la tê te et courut, l e v l M z e 
e i . sanglanté . chez son voisin XovraW: 
Auss i tôt , sa f e m m e le rejoignit , la 
.r.rge en s i m i . 

Clékosz. fou de douleur. vouTait fuir. 
Dans le couloir, il croisa Rakiel qui se 
tenai t éga lement le cou. et ne prononça 
aucune parole. 

X o w a k empoigna la f e m m e , qui ve
nait de s'affaisser, et la transport» 
chez elle, sur le lit dans leqnel dormait 
e petit Joseph, qui »e réveilla e t enve-

EN BELGIQUE 

Vendredi mat in un coru'ge eomtnu- i 
r i s t e a parcouru les principales artères | 
de P.ruxélles, puis s 'est rendu k Ander- i 
l rcht où uu m e e t i n g a eu lieu. 

Il n'y a eu aucun Incident. 
Aux c h e m i n s de fer les présences 

sont normales . Quelques train» d'ou
vriers ont é té supprimés . Les locomo
t ives s on t ornée.» du branchages , de 
bouquets de g e n ê t s et de drnpolets 
reuges . Les demandes de congé ont été 
peu nombreuses . 

A la gare du Nord, vers 7 heures. 
l 'express Bruxel les-BAle veua i t de se I 
c .e t tre en marche, quand on entendi t j 
une détonat ion. II y eut un moment ! 
de l!rnyeur, les voyageur* c r o y a n t à | 
un a t t en ta t . Un fit auss i tô t des re- | 
cherches e t ou découvri t un s imple 
pétard sur la vole, qui a v a i t é té déposé 
par un c h e m i n o t voulant célébrer 
b r u y a m m e n t lo 1 " mal . 

A l iand , dè s Jeudi soir uu concert { 
suivi d'un m a e t l n ? . a v a i t eu lieu au ' 
Palais des P é t e s socia l i s tes . 

Vendredi un grand cor tège a VB r- i 
couru les rues de la VH'.e. ISR nombreux 
cal icots relataient les asp irat ions so
c ia l i s tes . 

A Liège , un cortège de plus de dix 
a i l l e m a n i f e s t a n t s s ' e s t déroulé dan» 
les quart iers d u centre de la vil le. 
Cuc conférence a clôturé ce t t e mani 
fes ta t ion . 

Ver» 1 6 h. Ut), un cortège soc ia l i s te 
composé d e plusieurs mil l iers de m a n i 
f e s t a n t s a parcouru Bruxel les , a v e e 
des pancartes portant dea Inscriptions 
protes tant contre l a guerre, contre l e 
r é g i m e capi ta l i s te , contra le» a r m e 
ment» e t r éc lamant la s e m a i n e de qua
rante heures . De* diseour* ont é té pro
noncés du balcon de la Maison du 
Peup le par MM. Derlx, secrétaire-
général de la Fédération bruxelloise, 
e t Brunfaut , déjputé. 

D e s mani f e s ta t ion* a v e c cortège ont 
é g a l e m e n t é t é organisées e n province, 
n o t a m m e n t d a n s l e bass in de Cbar-
letol , dans l e Bor lnage , à Liège . N»-
mur, Ostende , Anver» e t Mal luev 

On ne s i g n a l e aucun Incident. 
» 

UN INCIDENT A BERLIN 
Berlin, 1 " .mai. — Ver* I l b. 30, su 

moment où des manifestant* socialiste* 
T a v a i e n t devant n r niv*Tt i té . un tr«npf 

On a re levé un gardien de la paix | ir.ptKi Je cou «le sa m a m a n avec nne 
qui a v a i t é té tué e t deux autres poli- i serviet te mouil lée, 
clers très g r a v e m e u t b lessés . Il y « P U Rakiel revint eu t i tubant et s'al lon-
er outre une douzaine de c iv i l s b lessés • s o a g u r j e carrelage, au mil ieu d'une 
t.srnii eux. trois sont g r a v e m e n t a t -1 s r a n d e flaque de sang . 

ClékosB erra dans la nuit i la re
cherche des gendarme* qui. Jeudi trou
è r e n t les trois v i c t i m e s e t le» firent 
transporter A l'IIôtel-DIeu de Douai . 

Anna TA'llk porte de grave* bles«ur*s 
«o m e n t o n , au bra» et dan» le dos . 

Rakiel :t une enta i l l e k la gorge, 
irais son é tat n'est pas désespéré . 

Quant A ClékosT:, il a perdu beau
coup d e t.ang. mai s il * pu regagner 
son domici le après avoir été pansé . 

l .e meurtrier n'a pu être interrogé 
M. Caillaud. juge d'instruction, a été 

te ints et l 'état de l'un e s t désespéré 
La force armée, auss i tô t appelée, a 

dispersé les m a n i f e s t a n t s . 
D'un balcon du P a l a i s de la Géné

ralité, uu délégué syndica l i s te e l un 
consei l ler de la Général i té ont haran
gué le public, pour l 'exhorter au calme 
c: lui recommander le respe i t de 
l'ordre. Le président Maela qui déjeu
nait a v e c M. Vandervelde . prévenu 
auss i tôt , e s t arrivé en toute hato. 

S'adressant k son tour au public, li 
r déclaré e u cata lan que ee qui venait 
dt se passer lui causa i t une grande | chargé de l'afrâire 
douleur. Il a a j o u t é : Cela no serait par 
arrivé, si la Catalogne, jouissa i t de ses 
liberté-». Mais nous a v o n s les p ieds et 
les ma ins liés. La vie de la République 
est menacée pnr se s e n n e m i s et aussi 
par de nombreux a g e n t s provocateurs, 
i: faut que le ca lme so i t maintenu , 
pour qu'elle ne so i t pas compromise . 

P u i s 11 a harangué en espagnol , le.» 
so ldats qui é ta lent necourus, pour 
mainten ir l'ordre. Ceux-ci ont présenté 
les armes , au Prés ident qui les a re
merciés . La foule qui éta i t m a s s é e . 
Pince, do la République, n fai t au pré
s ident Maela une longue ovat ion. 

Les fêtes du centenaire 
de la Légion étrangère 

M. Mac Donald reste opposé 
i la construction 

du tunnel sous la Manche 

Londres , 1 " mai . — Le déi.iuté libé
ral Mander a d e m a n d é au Gouverne-
nieut. A la Chambre des communes , s'il 
ne p e n s a i t p a j qu'il é ta i t utile qne le 
t i o u v e r n e m e n t ret irât son « veto » A 
la construct ion du tunnel sous la Man
che, é tant donné les recommandat ions 
fa î tes par l e Comité d u c h ô m a g e du 
Bureau internat ional dn travai l qui a 
préconisé la recours à d e s t ravaux 
public» »ou» le» a u s p i c e s de l a Société 
de s n a t i o n s , M. Macdonald a répondu 
que le» recommandat ions auxquel les le 
député l ibéral f a i s a i t allu»lon s'appli
quaient A d e s cas spéc iaux dont le» 
obstac les pouvaient disparaître par le 
recours A un* ac t ion internat ionale . 
mal» que c e n ' e n p a s la c a s , e n e e qui 
concerne la construct ion du tunnel «ous 
la M«noTie. 

» ' 
MORT DE M. JACOUL0T 

DaTUTI DE SA0NE-ET-L0IRE 
Mâeon, 1 " mai. — M. Vincent .Tacou-

]••(. député de Saone-et-Loire, maire de 
h'omaneeh«-Thorin«. conseiller général 
du canton de la Chapalte-de-Guinchav. 
56 ans. «et décédé à Rotnanèehe-Thorins, 
i la fuite d'un* longue maladie. 

o i u n . 1 " mal. — A l 'occasion du 
centenaire de la lée lon étrangère . A 
BtaU-BeUAbtoè*. a été inaucuré le mo
n u m e n t é l e v é A la mémoire des hérO' 
de la l ég ion n i o n s a n s quatre coin-
du moude, au service de la Franc». 

Le gouverneur général Carde et P 
m a r é c h a l Franche t d 'Esrerey prési 
dalent la cérémonie . 

Le marécha l Francl iet d'Ksperey- r> 
présentant le min i s tre de la Ouerre. -
dit -notamment : 

— M. Magiuot a voulu que *on d 
légué proclamât la gloire des e n f a m -
d'adoption de la France, ("est une M 
vre toute française que celle de 1-
lég ion, car. A tous ces homme» venu-
des p a v s les p ins divers, la Franc. 
offrait "un nouvel idéal : l 'amour de^ 
a r m e s et l'orgueil de servir. « Honneu. 
e t fidélité » fut la devise offerte A ton-
c e s h o m m e s . Partout , la légion • r, 
pondu « présent », et , «ur le* trace 
d* •*« paa vainqueurs . 1* «olell a» »• 
couche paa. La gloire de ce corps ltlus 
tr* sufflt, dana l e c œ u r de* »l*ns. * 
r e m p U c e r l ' image de la Patr l* perdu* 

M. Carde, gouverneur général , ter 
raine la «érle de* di*cour» : 

Sur ce t t e terre, dlt-11. où s» 1er» 
une France nouvel le , quel les sont le-
oeuvres auxquel les , en véritables ému 
lea d* leurs ancêtres , les légionnaires 
de n o m e , le* léaionnalr» d* r r a a c e 
n'ont point apporté l 'appui d* leurs 
bra*. d* leur ténac i té e t d* laur rartu? 

InfarJgabl*», lia furent de tonte* le» 
taches e t des entrepr ises l e s pin* 
fécondes. 

Le maréchal Franchet rt'Eaperey 
donne alors lecture d'un té légramme 
du ministre de la tir.erre. 

Après un défilé Impeccable dea trou
pes, toutes les personnalité» ass i s tèrent 
a nu nenqnet offert en leur honneur. 
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